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PREFACE

Les professeurs E. Badian (Harvard) et W. den Boer (Leyde)
ont propose ä la Fondation Hardt de consacrer ses XXIIes Entre-
tiens ä Alexandre le Grand. lis ont fait valoir que d'importants
travaux, publies recemment, avaient suffisamment renouvele le sujet

pour qu'il se justifiat de faire le point. Le Comite scientifique accueillit

avec enthousiasme leur proposition; il chargea le professeur E. Badian
de preparer les Entretiens et le professeur Denis van Berche?n (Geneve)
de les presider.

Alexandre a provoque dans le monde antique une mutation. Son

expedition a fondamentalement transforme les relations entre Grecs et

Barbares. La chose est evidente. En revanche, les mobiles d'Alexandre
restent difßciles ä penetrer. Son personnage apparait; sa personnalite
profonde demeure tnysterieuse. La deviner, mieux, la connaitre (pour
autant qu'on le puisse) permet de mieux interpreter son action.

Pour decouvrir, sous 1'image que I'Antiquite nous en a transmise, la
realite d'Alexandre, ilfaut commencer par examiner ä nouveau, dans

cette perspective, les grandes sources litteraires sur lesquelles se fonde
l'essentiel de notre information: Arrien d'une part; de l'atitre la

«vulgate», representee notamment par Diodore, Quinte-Curce et

Trogue PompeelJustin. Le professeur A. B. Bosworth (University of
Western Australia, Nedlands) s'est charge de cette täche.

La personnalite d'Alexandre transparait dans son comportement
ä Regard des Macedoniens, paysans entraines par lui dans la plus
extraordinaire des aventures ; ä Regard des Grecs, dont il affectait d'etre
le vengeur, le bienfaiteur et, en Asie, le liberateur ; ä Regard des Bar-
bares, que force lui etait bien de se concilier apres les avoir soit vaincus,

soit affranchis dujoug perse. Le professeur Frits; Schachermeyr, doyen

des historiens contemporains d'Alexandre, a traite ce sujet complexe.

L'instrument de la conquete, Rest Rarmee macedonienne. Robert

D. Milns (University of Queensland, Brisbane) a developpe des vues

inedites sur le recrutement et Rorganisation de la phalange macedonienne.

L'epoque hellenistique, en ses debuts, a vecu dans le souvenir immediat
du heros; mais, bien vite, un portrait intellectuel et moral s'est impose,

qui n'empruntait ä la realite qu'une partie de ses traits. Cela s'est



dejä produit en un te?nps oü de nombreux compagnons, temoins directs
des campagnes d'Asie, vivaient encore, comme le montre le professeur
R. M. Errington (Marburg). A Rome, des Auguste, Alexandre a ete

considere par d'aucuns comme le prototype du souverain dont PEmpire se

confond avec le monde civilise. D'ou un regain d'interet pour sa person-
nalite, qifanalyse et interprete le professeur Gerbard Wirth (Erlangen).

Ce Fest pas seulement dans les textes litteraires qifil convient de

chercher les traits rentables et V image idealisee dlAlexandre, mais

aussi dans les arts plastiques. Cest ce qu'a fait, avec beaucoup de sen-

sibilite, le Dr Erkinger Schwarzenberg (Vienne).
Ee programme initialprevoyait egalement un expose de M. Georges

Le Rider (Paris) sur le monnayage d'Alexandre, dont il a renouvele

I'etude ces dernieres annees. Les circonstances l'ayant oblige de se dedire

au dernier moment, les professeurs Herbert Cahn (Bale et Heidelberg),

Adalberto Giovannini (Geneve) et M. Nikiaus Dürr (Geneve)

ont supplee ä sa defaillance en traitant le sujet au cours des discussions.

Iis ont notamment pose la question de savoir dans quelle mesure et ä

partir de quand la tete dlHeracles, sur les tetradrachmes, a rept les

traits dlAlexandre, et ils se sont interroges sur les raisons de la fidelite
d'une partie du monde hellenistique au monnayage ä Pejfigie du souverain.

11 restait au professeur Badian la mission de conclure les Entretiens.

II le fit en analysant, avec une subtile perspicacite, Pceuvre des historiens
modernes d'Alexandre, ä partir de Droysen. Chaque generation a vu
le Macedonien ä travers le prisme de ses sentiments (ä Pepoque roman-

tique) ou de ses options politiques!
Les sept exposes et les discussions qui les ont suivis, discussions aux-

quelles ont egalementparticipe lesprofesseursJose Dörig(Geneve), Andre
Hurst (Geneve) et Walter Spoerri (Neuchätel), forment la matiere
du present volume, dont M. Bernard Grange a etabli les index et
surveille avec un soin minutieux Pimpression.

Le Fonds national suisse de la recherche scientifique a pris ä sa

charge les frais de voyage et de sejour des participants, ainsi que ceux

qu'a entraines la mise au point des manuscrits en vue de leur impression,

aux frais de laquelle deux entreprises genevoises, Montres
Rolex S.A. et Sodeco Saia S.A., ont contribue. La Fondation Hardt
leur en exprime ici sa vive reconnaissance.

Olivier Reverdin.
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